
Message six

Paître selon Dieu

Lecture biblique : Jn 21.15-17 ; 1 P 5.2 ; 2.25 ; Ep 4.12-16

I.	 Paître, c’est prodiguer des soins tendres et tout-inclusifs au troupeau—Jn 
21.15-17 ; Ac 20.28 :
A.	 Prodiguer des soins pastoraux, c’est répondre à tous les besoins des brebis.
B.	 Toutes les brebis ont besoin d’être bien approvisionnées et bien soignées.

II.	 Dans le recouvrement du Seigneur aujourd’hui, il y a un besoin urgent de 
soins pastoraux—Jn 21.16 ; 1 P 5.2 :
A.	 Dans Son salut organique, Dieu le Père commence par nous régénérer par Dieu 

l’Esprit, puis Il nous paît en Dieu le Fils, notre Berger, afin que nous puissions 
exister et grandir dans Sa vie pour l’éternité—Jn 3.6 ; 10.10, 14-16.

B.	 Paître les croyants est essentiel pour qu’ils croissent dans la vie divine jusqu’à la 
maturité, en vue de l’édification du Corps de Christ—Ep 4.12-16.

III.	 Prodiguer des soins pastoraux repose sur l’enseignement. Si nous n’avons 
pas la capacité d’enseigner, nous serons incapables de paître—Mt 28.19-20 ; 
9.35-36 :
A.	 Paître et enseigner vont de pair—Ep 4.11.
B.	 Nos soins pastoraux devraient toujours s’accompagner d’enseignement, et notre 

enseignement devrait toujours être associé aux soins pastoraux—Ac 2.42 ; 20.28 ; 
Col 1.28.

IV.	 Nous avons tous besoin de connaître et d’expérimenter Christ comme le 
Berger de nos âmes—1 P 2.25 :
A.	 Christ, le Berger de nos âmes, surveille notre état intérieur, prenant soin de l’état 

des profondeurs de notre être :
1.	 Les soins pastoraux organiques de Christ sont principalement axés sur notre 

âme—Ps 23.3.
2.	 Il nous paît en prenant soin du bien-être de notre âme et en veillant sur la 

condition des profondeurs de notre être—cf. He 13.17.
3.	 De tels soins pastoraux sont un réconfort intérieur, intrinsèque et organique—​

2 Co 1.3-4.
B.	 Étant donné que notre âme est très compliquée, nous avons besoin que Christ, 

qui est l’Esprit vivifiant dans notre esprit, paisse notre âme, qu’Il prenne soin de 
notre intelligence, de notre émotion, de notre volonté et de tous nos problèmes, 
besoins et blessures—Jn 14.16-17 ; 1 Co 15.45b ; 6.17 :
1.	 En tant que notre Berger pneumatique, Christ prend soin de nous depuis l’in-

térieur de notre esprit :
a.	 Ses soins pastoraux partent de notre esprit et s’étendent à toutes les 

parties de notre âme—Ep 3.17.
b.	 À partir de notre esprit, Christ atteint toutes les parties de notre âme 

et prend soin de nous tendrement, organiquement et de manière tout-​
inclusive—1 Th 5.23.

2.	 Il s’agit des soins pastoraux intérieurs du Dieu trinitaire passé par un 



processus et parachevé, qui est uni et incorporé avec Ses croyants régéné-
rés—2 Co 13.14 ; Jn 3.6 ; 14.20 ; Rm 8.16.

V.	 Ceux qui paissent le troupeau de Dieu doivent paître selon Dieu—1 P 5.2 ; 
Ph 1.21a :
A.	 Paître selon Dieu, c’est paître selon la nature, le désir, les voies et la gloire de 

Dieu, et non selon notre préférence, notre intérêt, notre objectif et nos disposi-
tions—2 P 1.4 ; Ep 1.5, 9 ; 3.21 ; Jn 14.6.

B.	 « Selon Dieu » dans 1 Pierre 5.2 signifie que nous vivons Dieu. Seuls ceux qui 
vivent Dieu sont capables de paître selon Dieu :
1.	 L’économie de Dieu, c’est Dieu qui s’œuvre en nous afin que nous puissions 

Le recevoir comme notre vie et notre provision de vie afin de Le vivre—Jn 
11.25 ; 6.48, 57.

2.	 Nous participons à la vie divine et à la nature divine afin de vivre Dieu dans 
notre humanité—Ga 2.20.

C.	 Pour paître selon Dieu, il nous faut devenir Dieu en vie, en nature, en expres-
sion et en fonction, mais pas dans la Déité—Col 3.4 ; 2 P 1.4 :
1.	 Nous avons besoin d’être remplis à ras bord de la vie divine, en nous réjouis-

sant du Dieu trinitaire comme la source, la fontaine et le fleuve afin de deve-
nir la totalité de la vie divine, voire la vie divine elle-même—Jn 4.14 ; Col 3.4.

2.	 Il nous faut devenir Dieu dans Ses attributs d’amour, de lumière, de justice 
et de sainteté—1 Jn 4.8 ; 1.5 ; Rm 3.21, 25-26 ; Ep 1.4 ; 5.27 ; 1 P 1.15-16.

3.	 Il nous faut être la reproduction de Christ, l’expression de Dieu, de sorte 
que lorsque nous paissons, nous exprimons Dieu et non le moi avec ses dis-
positions et ses particularités—Rm 8.19, 29 ; 2 Co 3.18 ; Mt 16.24.

4.	 Il nous faut devenir Dieu dans Sa fonction de Berger du troupeau de Dieu, 
conformément à ce qu’Il est et à l’objectif de Son économie—Ep 1.10.

D.	 Si nous voulons paître selon Dieu, il nous faut devenir un avec Dieu—Jn 14.20 ; 
1 Co 6.17 :
1.	 Le principe élémentaire de la Bible est que, dans Son économie, Dieu se fait 

un avec l’homme et rend l’homme un avec Lui—Jn 15.4 ; 1 Co 6.17.
2.	 Dieu désire que la vie divine et la vie humaine soient unies pour devenir une 

seule vie ayant une seule existence—Jn 6.57 ; Ga 2.20.
3.	 Lorsque nous sommes un avec Dieu, nous devenons Dieu en vie et en nature 

et sommes aussi Dieu quand nous paissons les gens—1 Jn 5.11-12 ; 2 P 1.4 ; 
1 P 5.2.

VI.	 Afin de paître selon Dieu, nous devons mener une vie de berger—Jn 21.15-17 ; 
2 Co 6.1-13 ; 7.2-3 :
A.	 Plus nous serons constitués avec Christ, plus nous vivrons spontanément une vie 

de berger, car la constitution de Christ dans notre vie spirituelle comporte un 
aspect pastoral—Col 1.27 ; 3.10-11, 14 ; Jn 21.15-17.

B.	 Pour mener la vie d’un berger, il nous faut un cœur élargi, un cœur qui inclut 
tout le peuple de Dieu—2 Co 6.11-13 ; 7.2-3 ; cf. 1 R 4.29.

C.	 Une vie pastorale est une vie qui réchauffe les autres en les choyant dans l’hu-
manité de Jésus afin de les nourrir dans la divinité de Christ avec les richesses 
de Christ—Ep 5.29 ; Pr 25.15.

D.	 Une vie pastorale est une vie qui s’adapte à tout, une vie qui est capable de se 
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plier à toutes les situations, d’accepter n’importe quel type d’environnement et 
de fonctionner dans n’importe quelle condition—2 Co 6.1-13 ; 7.2-3.

E.	 Nous devons paître le troupeau de Dieu selon le cœur aimant et tendre de notre 
Dieu et Père et selon l’esprit de notre Sauveur Christ, qui cherche et qui paît—
Lc 15.1-32.

VII.	 Les soins pastoraux qui édifient le Corps de Christ sont des soins pasto-
raux mutuels—1 Co 12.23-26 :
A.	 Nous avons tous besoin de recevoir les soins pastoraux organiques de Christ et 

d’être un avec Lui pour nous paître les uns les autres—Jn 21.15-17.
B.	 Nous sommes à la fois des brebis et des bergers, administrant des soins pasto-

raux et les recevant aussi dans la réciprocité.
C.	 Avec les soins pastoraux mutuels, nous nous paissons les uns les autres dans 

l’amour—1 Co 13.1-13.
D.	 Par ces soins pastoraux mutuels, l’église, qui est le Corps de Christ, s’édifiera 

elle-même dans l’amour—Mt 16.18 ; Ep 1.22-23 ; 2.21-22 ; 4.16.


